
La physique et la chimie sont bientôt
les matières préférées de Carl Benz.

Est-ce que
je peux réaliser

l’expérience ?

Il aide le professeur de physique à l’atelier.
Le professeur est étonné de l’intelligence de l’élève.

Veux-tu m’aider 
en tant 

qu’assistant ?

Très
volontiers !

Ils préparent ensemble
des expériences.

Quel est le 
programme

aujourd’hui?

Nous faisons 
des tests avec
des aimants. 

À la maison également, Carl s’installe un petit atelier pour ses expériences.

Je veux faire des 
expériences à la 
maison aussi.

N’est-ce pas trop dangereux ?
De plus nous n’avons pas de 

place pour ça.

Au grenier,
je pourrai tout 

installer.

Carl aménage son petit laboratoire dans le grenier.

Sois prudent, pour
  qu’il n’y ait pas
   de problèmes !

Bien sûr,
mère.
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C’est en travaillant 
absolument seul et 

sans soutien extérieur 
qu’il construit son moteur

deux temps.

Nous allons 
bientôt pouvoir

procéder au premier 
essai.

Dans la nuit de la Saint Sylvestre de l’année 1879/80,
il réussit pour la première fois à faire fonctionner 

sa nouvelle réalisation sans interruption. 
Ensemble, son épouse et lui écoutent pendant 

une heure entière le son du moteur à explosion.

Je n’arrive pas y croire !
Carl, le rêve de ta vie devient 

réalité !

Le moteur n’est
que le premier

pas !

Le nouveau moteur ne convient encore qu’à un usage stationnaire.
Il faut continuer à le mettre au point.

Papa, est-ce maintenant que tu vas 
construire la voiture auto-motrice ?

Bientôt, mon fils, mais le moteur est
encore trop grand et trop lourd 
pour faire avancer une voiture.

Maintenant, nous pourrons 
gagner de l’argent avec 

la fabrication des moteurs.

Mais Carl ne rencontre personne 
qui croie en l’avenir du moteur à gaz

et veuille y investir son argent.

J’ai besoin d’un capital pour
développer un véhicule auto-moteur.

Qui aurait donc besoin 
de quelque chose

comme cela ?

Finalement il trouve un soutien en la 
personne d’Emile Bühler, photographe

de la cour, auquel il a livré des
plaques à photos métalliques polies.

Vous êtes un constructeur de valeur. 
Votre moteur peut être utile. Je vais 

investir de l’argent pour que vous avanciez.

C’est une réalisation 
d’avenir : des moteurs 

stationnaires sont nécessaires 
dans de nombreux domaines.
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Un an plus tard : en 1883, Benz trouve en Frédéric Guillaume
Esslinger et Max Gaspard Rose de nouveaux partenaires.

Ils fondent la société en nom collectif « Benz & Co., 
Rheinische Gasmotoren-Fabrik* à Mannheim ».

Voilà ce que nous convenons : d’abord, 
nous gagnerons de l’argent avec 

des moteurs stationnaires.

Dès que
nous aurons 

du succès avec 
cela, nous 

développerons
le véhicule 

auto-moteur. Nous y sommes 
arrivés !

Je suis si 
contente !

Benz travaille bien avec Esslinger et Rose. Pour la 
première fois, la famille n’a pas de soucis financiers. 

Carl Benz est maintenant âgé de 40 ans. 

1885 : Carl Benz élabore un nouveau moteur, à quatre temps,
cette fois. Il est déjà pourvu d’éléments technologiques novateurs.

Le moteur est commandé par un 
allumage électrique à courant continu 
fourni d’abord par une batterie, puis 
par une dynamo.

Une étincelle allume le mélange d’air 
et d’essence dans la chambre de 
combustion.

Comme carburant il utilise une essence 
hautement volatile (Ligroin) qui est 
disponible comme essence nettoyante 
dans les pharmacies. Elle s’évapore 
facilement, si bien qu’au contact avec 
l’air un mélange hautement explosif 
en résulte.

Il commande à l’usine 
de cycles de Francfort, 

de Heinrich Kleyer, 
une structure roulante 
légère, qu’il a lui-même 

mise au point.

Les projets 
sont terminés, 
je peux passer 
commande de 
la fabrication. 

* Benz & CO, Usine Rhénane de Moteurs à gaz.
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Le véhicule a encore 
beaucoup de maladies 

infantiles.

Nous devons nous
familiariser un peu 

plus avec son 
utilisation.

Le véhicule 
à moteur doit 

encore faire ses 
preuves dans 
la pratique.

Quelle impression 
magnifique, cette

voiture sans 
chevaux !

Le 29 Janvier 1886 Carl Benz demande
un brevet pour un véhicule propulsé par un moteur 
à gaz. C’est seulement quelques années plus tard

que ce véhicule sera nommé « automobile. »

Je voudrais faire 
enregistrer un brevet pour 

un véhicule auto-mobile,
propulsé par un moteur.

Montrez-moi
vos documents.

Inlassablement, Carl essaie la voiture, 
le plus souvent dans la cour intérieure de l’entreprise ou,

tôt le matin, sur les chemins des environs.

Carl Benz traverse Mannheim avec 
la première voiture à essence du monde. 

Les passants regardent avec étonnement. 

Plus tard...

Teuf !
Teuf !

Teuf !
Teuf !
Teuf !

Teuf !
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Le 29 août 1885, Gottlieb Daimler fait breveter
un véhicule à deux roues pourvu

d’une « machine motrice à gaz ou à pétrole ». 

Nous
l’appellerons
« Reitwagen*. »

Il a la moitié
de la puissance

d’un cheval. 

En novembre 1885, Paul, le fils de Gottlieb Daimler,
effectue une sortie d’essai entre Cannstatt et Untertürkheim.
Le trajet de 3 km à une vitesse de 12 km/h se déroule sans problème.
Daimler et Maybach ne savent pas que, à ce moment,
Carl Benz est déjà en
route avec son
Automobile.

Gottlieb Daimler et Wilhelm Maybach ont
poursuivi la mise au point du moteur « Standuhr ».

Le moteur arrive mainte-
nant à la puissance
d’un cheval et demi.

Cela suffit pour mouvoir
une calèche.

8 mars 1886 :
Gottlieb Daimler commande une calèche.

À l’entreprise 
Wimpff & Fils, 
Stuttgart.
Par la présente,
je commande
une calèche
« Américain »
au prix de
775 Marks.

Le 28 août 1886, la calèche est livrée. Dans
la fabrique de machines à Esslingen, Gottlieb Daimler

et Wilhelm Maybach y font monter leur moteur.

* véhicule à
chevaucher.
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En août 1888, Bertha Benz se décide à voyager de Mannheim à 
Pforzheim avec un véhicule à moteur amélioré, pour rendre 
visite à sa mère. Accompagnée de ses fils Eugen (15 ans)

et Richard (13 ans), elle se met en route le matin de bonne heure.

Mère, penses-tu qu’elle tiendra
jusqu’au bout des 100 km

jusqu’à Pforzheim ?

Le projet est particulièrement courageux, puisque c’est une femme,
accompagnée de deux enfants mineurs, qui entreprend le premier long voyage
en véhicule à moteur. Bertha Benz conduit en alternance 
avec son fils Eugen.

Nous devons prouver
à quel point la voiture
à moteur est devenue

fiable.

D’abord, ils vont bon train, par Viernheim
et Weinheim, jusqu’à Heidelberg.

Nous
faisons un 

détour.

Oui, mais je ne connais pas 
d’autre chemin. Je ne m’y connais 

que jusqu’à Heidelberg.

À un moment donné, la machine siffle et fume.

L’eau de refroidissement s’est 
évaporée, nous devons en rajouter. 

Y a-t-il de l’eau à proximité ?

Nous devons 
nous arrêter 

immédiatement.

Richard puise de l’eau dans 
un abreuvoir au bord du chemin.
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Substitut absolu de la voiture et
des chevaux ! Toujours prêt

à l’emploi immédiat ! Confortable !
Sans danger !

    Bonjour ! J’écris
  pour le journal
« Neues Münchner
Tageblatt »
Est-ce que je
pourrais faire
un essai ?

                 Nous pouvons
       le faire tout de suite, volontiers.

La voiture
à moteur

est-elle fiable ?

C’est ce qui m’importe en premier !
Récemment, mon épouse s’en est servie

pour aller, avec nos deux fils,
rendre visite à sa mère.

Ils ont parcouru environ 200 km.

Quelques jours après,
Carl Benz tient entre ses mains 

un reportage bienveillant.

Bravo !

La direction de l’exposition de Munich remet à
Carl Benz la plus haute distinction.

Vous recevez la médaille
d’or pour un moteur

efficace à la construction
bien réfléchie,

monté dans un véhicule
à moteur original

mû à l’essence.

Merci de
tout cœur !

Peu après…
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En France, le quotidien parisien « Le Petit Journal » organise
une course de longue distance de Paris à Rouen, 

soit plus de 126 km. Participent à cette course 21 véhicules
à moteur, dont celui d’Émile Roger.

      Nous avons une grande concurrence, 
       avec les véhicules de Peugeot et de 
     Panhard & Levassor, qui sont équipés
             de moteurs Daimler.

L’année suivante, le 11 juin 1895, une autre grande course 
mène de Paris à Bordeaux et retour, sur plus de 1.190 km.

Les courses des années 1894 et 1895 marquent
la percée technique de l’automobile. Elles amènent

une croissance du nombre de commandes.

Rien que pour l’année 1894, Benz produit - avec 67 automobiles - à peu près autant de voitures
que dans les huit années précédentes. En 1895, ce nombre est doublé et s’élève à 135 véhicules.

Et maintenant, en 
plus, on vend même 

des voitures à moteur 
Benz en Amérique !

De l’autre côté,
une autre voiture
à moteur voyage 

vers l’Afrique
du Sud !

Le nombre d’employés 
qu’il emploie passe

de 40 en 1887 à 430 en 1899.
Il y a beaucoup

de prestations sociales : 
des cantines, des bains

et des caisses de
soutien aux ouvriers, qui 
apportent une aide en cas 

de maladie ou de décès.
En outre, Benz met

en place deux fondations
à caractère social :

l’une pour le soutien
des conducteurs

accidentés, l’autre pour
le rétablissement

des ouvriers
qui ont besoin

d’une convalescence.

En 1899, l’entreprise « Benz & Cie » se mue en Société Anonyme. Friedrich 
von Fischer s’en retire pour raisons de santé. Au tournant du siècle, on 
assiste à une vague de fondations : 30 fabricants d’automobiles appa-
raissent.
En 1901, ils produisent dans l’ensemble 884 voitures, dont 60%
proviennent de chez Benz ou Daimler. « Benz & Co » est le premier 
constructeur en Allemagne, mais « Daimler Motorenwerke » le rattrape. 
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Emil Jellinek, fou de voitures et représentant Daimler, incite Wilhelm Maybach,
l’ingénieur en chef de la « Daimler Motorengesellschaft »,
à mettre au point un véhicule de sport très performant.

Mes clients veulent 
une automobile

sportive !

Pour cela, il faut que
le moteur soit à la fois

       puissant et léger. On allonge
          l’empattement et le centre

             de gravité doit se trouver
plus bas. 

En décembre 1900
est achevée la première 
« Mercedes », à qui on a donné 
le prénom de la fille d’Emil 
Jellinek. Fin mars 1901,
la Mercedes 35 CV remporte
la « Semaine de Nice » avec
un succès énorme.

C’est un choc pour
la société Benz :
sa voiturela plus

puissante ne dispose
que de 20 CV.

Carl Benz a toujours 
privilégié la fiabilité.

Jusqu’à présent,
il refuse des vitesses
supérieures à 50 km/h.

En 1901, l’entreprise perd
sa position de leader sur 
le marché. Les chiffres 
de production diminuent

sensiblement : 
de 603 véhicules en 1900
à 226 voitures en 1902.

On ne peut plus continuer ainsi.
Nos véhicules sont désuets.

                   J’ai toujours accordé
                 la plus grande valeur à
             la fiabilité. Les vitesses
     élevées ne conduisent
  qu’à des accidents.

…que, de mon côté, je vais
démissionner de mon poste

de directeur.

La chute des ventes mène à des divergences d’opinion au sein de
la direction et provoque le retrait de Carl Benz. En janvier 1903,

il démissionne de son poste de directeur.

Précipitamment,
il déménage et 

s’installe à 
Darmstadt, dans 

le quartier
« Art Nouveau »

de la Mathildenhöhe.

J’ai besoin de recul.
Et je ne voudrais pas expliquer

à chacun dans la rue, 
pourquoi je me suis

retiré.

Cela me
pèse de quitter 

Mannheim.
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Le dimanche 12 juillet, la voiture
n°1, qui a maintenant 40 ans, conduite 
par Mathias Bender, un vétéran de

chez Benz, ouvre un défilé de véhicules 
historiques sous les yeux de dizaines
de milliers de personnes. Fidèle à sa 
réputation, la première automobile

remplit courageusement sa mission et 
mène le cortège par ses propres moyens.

Immédiatement après suivent l’octogénaire Carl Benz 
avec son fils Eugen dans une « Benz Victoria » et Bertha Benz avec

son fils Richard dans une « Benz vis-à-vis ». L’inventeur est
profondément ému de l’intérêt et de l’honneur que lui témoignent

tant de milliers de personnes.

Le 4 avril 1929,
après une courte maladie,

Carl Benz meurt à l’âge de 84 ans.

Bertha Benz vit encore à Ladenburg jusqu’au 5 mai 1944
et atteint alertement l’âge de 95 ans.




